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Générateur de 
salves d’impulsions
L’article suivant décrit un mon­
tage permettant d’obtenir très 
simplement des salves d’impul­
sions à l’aide de deux circuits 
intégrés CMOS très courants. 
(CD 4011 et CD 4518).
L’utilisation consiste unique­
ment à programmer à l’aide de 
roues codées en code DCB le 
nombre Nt d’impulsions pré­
sentes et le nombre N2 d’impul­
sions absentes dans une sé­
quence donnée de durée N, 
+ N2 périodes d’horloge. Une 
séquence complète a été volon­
tairement limitée à 18 unités (9 
impulsions présentes et 9 ab­
sentes) à cause des roues co­
dées, mais pourrait être allon­

gée sans difficulté en augmen­
tant la capacité de comptage et 
le nombre de roues codées.
Le schéma du dispositif est ce­
lui de la figure 1.
Le principe de fonctionnement 
est le suivant. Quand l’un des 
compteurs contient la valeur 
codée, le potentiel au commun 
de la roue codée correspon­
dante passe de 0 à + 5 V. Sup­
posons qu’à un instant donné 
le compteur (1) contienne N ¥= 
Nb Le point A est alors au ni­
veau logique 0 et les impul­
sions d’horloge sont transmises 
à son entrée ainsi qu’à la sortie 
du système. Par contre le 
compteur (2) est maintenu à zé­
ro et le point B est donc lui 
aussi au niveau logique 0.
Quand le contenu de (1) de­
vient égal à Nb le point A
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passe au niveau logique 1, ce 
qui a pour effet de le bloquer 
tout en permettant le comptage 
de (2). Quand à son tour le 
compteur (2) contient N2, le 
point B passe au niveau logi­
que 1, provoquant la remise à 
zéro de (1), et donc aussi la
sienne puisque A repasse alors 
à 0.
Le compteur (1) peut donc re­
commencer un cycle de comp­
tage et ainsi de suite.

cHBcurrs
Les chronogrammes corres­
pondants sont représentés fi­
gure 2 dans le cas d’une sé­
quence comprenant 3 impul­
sions présentes et 2 absentes.

Le fonctionnement est tout à 
fait satisfaisant jusqu’à des fré­
quences d’horloge dépassant 2 
MHz.
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Il est possible de régler la lar­
geur des impulsions directe­
ment au niveau de l’horloge, 
mais ce procédé est à décon­
seiller car il pourrait conduire 
à des aléas de fonctionnement 
aux hautes fréquences par suite 
des réactions asynchrones utili­
sées.

Il vaut mieux respecter pour 
l’horloge un rapport cyclique 
de 1 et faire varier la largeur 
des impulsions de sortie grâce 
à un monostable situé en aval.
Un exemple de générateur 
complet est obtenu en asso­
ciant au montage précédent 
ceux de la figure 3.
L’horloge est réalisée grâce à 
un circuit CMOS 4047 monté 
en multivibrateur astable et 
fournissant des signaux carrés. 
Le deuxième 4047 est monté en 
monostable de manière à régler 
la largeur des impulsions de 
sortie. Un circuit TTL 74LS00 
assure la compatibilité TTL 
des signaux de sortie, la sor­
tance du monostable étant as­
sez faible.
La fréquence est réglable en 6 
gammes de 1 Hz à 1 MHz avec 
les valeurs indiquées pour les 
composants passifs. Les résis­
tances de butée de l’horloge 
sont destinées à assurer un lé­
ger recouvrement des gammes.
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